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Itinéraire d’un gentilhomme lyonnais
En hommage à Yves Calvet
RSO XXII, 2015, p. 77-80 

« MAGASIN » À OUGARIT

Juan-Pablo Vita *

Associé à d’autres mots, le substantif ougaritique bt « maison » forme des syntagmes divers, par 
exemple bt ilm « le(s) temple(s) » (« la/les maison(s) des dieux ») , bt mlk « le palais » (« la maison  
du roi »), bt skn « la maison du préfet », etc. 1. Quelques-uns de ces syntagmes ont des équivalents dans 
lestextes syllabiques d’Ougarit, entre autres bt mlkt (= É MÍ.LUGAL-ti) et bt ilm (= É.DINGIR.MEŠ-ni), 
par exemple. En revanche, il y a dans les textes syllabiques des combinaisons avec É (bītu) « maison » qui 
n’ont pas d’équivalences dans les textes alphabétiques 2.

Dans plusieurs textes administratifs, on trouve néanmoins la seule mention de bt (textes alphabétiques) 
et de É (textes syllabiques). D’après DUL, on pourrait traduire ces termes tantôt comme « palais » 3, tantôt 
comme « temple » 4. Dans certains contextes, ces traductions sont certainement correctes. Mais dans 
d’autres, l’interprétation précise de bt et de É reste complexe. C’est le cas, par exemple, du texte RS 18.130 
(4.392), un document dont la compréhension est difficile. Ce texte mentionne trois « maisons » : bt mrkbt 
(« maison des chars », ligne 2), bt (« maison », ligne 3) et bt alḫnm (« maison des boulangers », ligne 4). 
Pour ne mentionner que les études les plus récentes, le bt de la ligne 3 a été traduit comme « maison »  
(l bt « pour la maison ») 5 ou bien corrigé en bt <alḫnm> (« pour la maison <des boulangers> ») 6.

Mais l’existence d’une entité « maison » dans le contexte économique et administratif d’Ougarit est 
bien attestée dans d’autres textes administratifs, notamment :

– RS 14.176:4 (4.128) : ‘šr  ddm . l bt « Dix mesures-dūdu (d’orge) pour la maison » 7.

*  CSIC-ILC (Consejo Superior de Investigaciones Científicas–Instituto de Lenguas y Culturas del Mediterráneo y 
Oriente Próximo), Madrid.

1.  Dans DUL on rencontre, dans des textes de genres divers, notamment les syntagmes et les traductions suivantes : 
bt ab « paternal house », bt alḫnm « storehouse of quartermasters », bt alpm « cattle shed », bt ikl « dining room », 
bt ilm « temple of the gods », bt ‘bdm « building of the servants », bt ḥrš « forge », bt ḫpṯt « reserve or quarters for 
“escapees” », bt mlk « royal palace », bt mlkt « house of the queen », bt mrkbt « chariot workshop », bt qbṣ « house 
of the clan », bt skn « house of the superintendant », bt ṭ‘y « house of the officiant » (DUL, p. 245), bt trbṣ « yard » > 
« reserve » (DUL, p. 877).

2.  Cf. DUL, p. 245-246.

3.  DUL, p. 248.

4.  DUL, p. 249.

5.  Tropper 2012, p. 311.

6.  Loretz 2011, p. 58 : « für das Haus <der Müller> ». D’autres auteurs ajoutent à bt le l qui précède pour lire lbt, qui serait 
un élément du char de guerre, voir DUL, p. 493 (« hoop/plate ») ; McGeough 2011, p. 264 (« lbt-pieces »).

7.  1 dd = environ 50 litres, cf. Pardee 2008, p. 367.
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– RS 17.106:29 (4.269) : prś . glbm . l . bt « Une mesure-parīsu 8 d’orge-glb 9 pour la maison ».
– RS 17.124:5 (4.274) : ṯlṯ . l . bt « Trois (mesures-kaddu de vin) pour la maison » 10.
– RS 20.005:2-3 (4.688) : akl ḥpr . bt « Grain des rations de la maison » 11.
– RS 31.080:1-2 (4.755) : ksp . d . šlm yrmn . ‘l . bt « Argent que NP a payé au débit de la maison » 12.
– RS 94.2078:3 (RSO XVIII nº 53) : l bt --------- 15 « pour la maison ---- 15 » 13.
– RS 20.425:6 (Nougayrol 1968, 192, nº 99) : 7 DUG GEŠTIN a-na É-ti « 7 jarres de vin pour la 

maison » 14 ; ligne 9 : 1 DUG Ì.GIŠ.MEŠ a-na É-ti « 1 jarre d’huile pour la maison » 15.
On remarquera que plusieurs de ces « maisons » sont en rapport direct avec du grain (RS 14.176, 

RS 17.106, RS 20.005, RS 94.2078 16). Ce fait nous rappelle l’existence d’une autre « maison », mentionnée 
dans la lettre cananéenne d’el-Amarna EA 294. Dans cette lettre, un dénommé Zimredda (peut-être roi  
de Lakish) 17 transmet plusieurs informations au pharaon, dont la suivante :

« Vois l’acte de Peya, le fils de Gulatu, [contre] moi. Mes hommes que j’avais envoyés servir dans 
Yapu et garder la maison : šu-nu-ti du roi, mon seigneur, Peya, le fils de Gulatu, vient de (les) prendre » 
(EA 294:16-24) 18.

À la ligne 22 le mot « maison » (É-ti = bīti) est glosé par le mot šu-nu-ti. Il a été reconnu il y a 
longtemps que šu-nu-ti est la version syllabique du mot égyptien šnwtj « grenier » 19. Apparemment le 
scribe de la lettre a ressenti la nécessité de préciser, au profit des scribes de la chancellerie égyptienne, 
le sens de « maison » au moyen de son équivalent sémantique égyptien « grenier ». Cette « maison » 
cananéenne serait donc à comprendre comme « grenier », « silo ».

En conséquence, on proposerait volontiers que le mot bt/bītu « maison » des textes administratifs 
d’Ougarit cités plus haut serait à mettre en rapport avec la « maison-grenier/silo » (bītu) d’EA 294 20. 
Des silos ont été, en fait, identifiés à Ras Shamra dans plusieurs maisons 21. Mais la signification de bt/É 
« maison » pourrait être plus étendue. Comme on l’a vu plus haut, d’autres textes administratifs d’Ougarit 
mettent cette « maison » également en rapport direct avec des quantités de vin et d’huile (RS 17.124, 
RS 20.425). Une « maison » qui recevait des quantités de grain, de vin et d’huile (les trois cultures qui 
font la spécificité du domaine méditerranéen) pourrait être tout simplement un « magasin » de denrées 

  8.  DUL, p. 297 : « a type of barley (Hordeum spontaneum [?]) ».

  9.  1 parīsu = environ 25 litres, voir discussion dans Pardee 2008, p. 367-368.

10.  1 kd = 10 ou 11 litres, cf. Zamora 2003.

11.  Cf. DUL, p. 44 et 366 (où bt est traduit comme « temple »).

12.  DUL, p. 248 : « capital that PN paid on the palace account » ; Tropper 2012, p. 560 : « Silber, das PN zu Lasten  
des Palastes ausgezahlt hat ».

13.  Bordreuil, Pardee et Hawley 2012, p. 130 : « pour la maison (le palais ?) ».

14.  Nougayrol 1968, p. 192 : « 7 jarres de vin d’usage domestique ».

15.  Nougayrol 1968, p. 192 : « 1 jarre d’huile d’usage domestique ».

16.  Voir la mention de la mesure parīsu aux lignes 12 et 13 de ce texte ; Bordreuil, Pardee et Hawley 2012, p. 131 :  
« L’usage de ce terme indique que le produit distribué consistait vraisemblablement en céréales ».

17.  Pour la lecture {IZí-im-re-da} à la ligne 3 de la lettre, aussi bien que pour la possible identification du personnage, voir 
Rainey 2012, p. 168-169. L’analyse pétrographique de l’argile de la tablette montre qu’elle aurait été expédiée depuis 
Ashdod ; voir à ce propos Goren, Finkelstein et Na’aman 2004, p. 293-294.

18.  Traduction : Moran 1987, p. 523. Voir aussi Moran 1992, p. 336-337 ; Liverani 1998, p. 104-105.

19.  Alt 1959, p. 224 n. 2 (« Scheune, Speicher ») ; Helck 1960, p. 11 n. 73 (« staatliche Scheunen »); Na’aman 1981, p. 179 
(« royal granaries ») ; Moran 1987, p. 523 (« grenier »), Moran 1992, p. 337 (« granary ») ; Liverani 1998, p. 105 
(« granaio »). Voir aussi Erman et Grapow 1971, p. 510.

20.  Ce fait constituerait un nouveau cas d’isoglosse entre la langue ougaritique et les dialectes cananéens méridionaux à peu 
près contemporains (voir pour ce sujet Kogan 2010).

21.  Calvet et Geyer 1987, p. 143-145 ; Callot 1994, p. 56, 177.
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alimentaires 22. De tels magasins devaient certainement exister dans le Palais royal 23, mais aussi dans 
d’autres endroits de la ville et du royaume d’Ougarit 24. Dans le jargon administratif d’Ougarit, bt/bītu 
« maison » pourrait donc avoir, en plus, l’acception « magasin », « entrepôt ».

DUL = del olMo lete G., sanMartín J. 2003.

RSO XVIII = bordreuil, pardee, hawley 2012.

22.  Il reste pour nous un doute quant au texte RS 31.080, qui mentionne de l’argent en rapport avec la « maison » ; il s’agit 
là peut-être du palais.

23.  Schaeffer proposait de voir des magasins dans des salles au sud-est du Palais royal (pièces 89 et 90) : Schaeffer 
1954, p. 23 ; 1954-1955, p. 150 ; 1962, p. 15. Voir à ce propos aussi Yon 1997, p. 52-53 ; Margueron 2008a, p. 236 
(cf. par contre Margueron 2008b, p. 50) ; Matoïan 2008, p. 36, 40. Je remercie Valérie Matoïan pour ces références 
bibliographiques.

24.  Il faut noter que trois des textes objet de cette étude, RS 14.176, RS 17.106 et RS 17.124, ont été retrouvés dans 
plusieurs pièces du Palais royal (RS 14.176 : Cour II, pièce 29 ; RS 17.106 : « Archives Est », pièce 56 ; RS 17.124 : 
« Archives Centrales », pièce 66 ; cf. Bordreuil et Pardee 1989). Les autres textes, par contre, ont été trouvés dans 
le « Palais nord » (RS 31.080), la « Maison d’Ourtenou » (RS 94.2078) et le « Quartier résidentiel » (RS 20.005 : 
« Maison au portique » ; RS 20.425 : « Maison de Rapanou »). Voir également Callot 1994, p. 176, à propos du locus 20 
de la maison E de l’ilôt XIII de la « Tranchée Ville Sud » : « Si ce local n’a pas servi à des activités artisanales, c’est 
certainement comme un entrepôt qu’il faut l’interpréter. Mais en dehors de cet exemple, il faut chercher des locaux 
beaucoup plus modestes ».
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